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Muséum d'Histoire naturelle de Genève.

Protoures de la Suisse

par

Hermann GISIN

Avec 7 figures dans le texte.

La systématique est une science malaisée; elle devient une

âche particulièrement ardue quand il s'agit de débrouiller, pen-

lant une époque troublée, une situation complexe, alors qu'on est

30upé de toute relation avec l'étranger.

La bibliographie sur les Protoures, quand même on l'aurait

soufre rassemblée, ne permet guère une détermination certaine des

espèces. Cela vient de l'imprécision des descriptions publiées.

Nous disposons d'excellents ouvrages morphologiques, mais nous

gnorons la position- systématique exacte des espèces décrites, qui

lont sans doute fréquentes. Certes, elles ont été baptisées, ces formes,

nais si les noms seuls décidaient, nous compterions onze genres

ie Protoures, au lieu des quatre bien établis !

Mon but a été l'étude faunistique de la Suisse, pays varié mais

astreint. Après l'établissement des formes à distinguer, j'ai dû
enter leur dénomination d'accord avec la littérature, puis décrire

eur caractéristique et analyser leur diagnose; enfin j'ai désiré aider

es spécialistes futurs en publiant les tableaux que j'ai été obligé de

Iresser pour mon propre usage.

Historique. —
- La découverte des Protoures, due à Silvestri,

ie date que de 1907. Depuis une quinzaine d'années nous savons

ru'ils ne sont nullement si rares qu'on l'a cru longtemps. Pour
3 reste, je renvoie à l'historique publié par Leruth (1939).

Quant à la faune suisse, mon maître, le professeur Handschin,
st le seul qui ait étudié du matériel, savoir deux individus du
ura vaudois (1920) et quelques-uns du Parc national suisse
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(Tantermozza, 1929). J'ai revu ces spécimens ; voici mes détermina-

tions:

Eosentomon ribagai E. H. 1920 (nec Berlese )
=

Eosentomon armatum Stach.

Acerentulus tiarneus E. H. 1920 (nec Berlese) =
Acerentulus filisensillatus n. sp.

Acerentulus tiarneus E. H. 1929 (nec Berlese) =
Acerentulus confinis alpinus n. subsp.

Matériel. —Depuis 1940, j'ai trié, sur des entonnoirs (sys-

tème Berlese-Tullgren), environ un millier d'échantillons de

terre d'un volume de un tiers à 1 dm3 chacun. Le tiers des échan-

tillons contenait des Protoures, généralement en plusieurs exem-

plaires.

La majorité des prélèvements provient de la région NWde la

Suisse: plaine et collines de Bâle, Jura bâlois, soleurois, bernois

et argovien. J'ai examiné en outre un matériel abondant des

localités suivantes: Plateau suisse: Genève, Vaud, Berne, Argovie,

Zurich, Schaffhouse; Alpes: Parc national (Engadine), Lucerne,

Kanderthal (Oberland bernois), Haut-Valais; Sion, Giornico

(Tessin).

Principales régions suisses encore non explorées: Tessin méri-

dional et vallées méridionales des Grisons, Bas-Valais, Alpes cen-

trales et nord-orientales (Saentis), Jura neuchâtelois.

Illustrations. —Pour chaque espèce je donne la figure sché-

matique de la chétotaxie de l'abdomen et des tergites thoraciques.

Les diagrammes représentent toujours le côté droit. Leur comparai-

son éclairera mieux le lecteur que de longs commentaires.

J'ai dessiné par contre les tarses I à la chambre claire et tous

au même grossissement (350 x); on n'a figuré, cependant, qu'une

faible partie des poils.

Diagnoses différentielles. —Elles constituent une suite à

la clef analytique et doivent justifier mes déterminations. J'ai tenu

compte de toutes les espèces décrites de l'Ancien Monde, de l'Aus-

tralie et de l'Amérique du Sud.

La nécessité de se référer aux travaux des devanciers me paraîl
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évidente. C'est ce que prouve la monographie de Ewing (1940), qui

fait entièrement abstraction de la méthode diagnostique des

auteurs européens et dont les descriptions ne permettent pas de

comparaison avec les nôtres. C'est pourquoi je dois laisser de côté

la faune de l'Amérique du Nord.

Ces tableaux sont un premier guide aux futurs chercheurs qui

trouveront dans la monographie de Ewing et ici, mentionnées et

en partie classées, toutes les espèces dénommées jusqu'en 1942

(voir note 1, page 531).

Mesures. —Je m'en tiens aux procédés de Ionesco, puisque

c'est le seul auteur qui ait donné des indications précises sur la

mensuration (1939). Tous les spécialistes n'ont probablement pas

employé la même technique; il peut en résulter des discordances

notables. On y pensera en comparant les données de la littérature.

Mesures de longueurs.

Diagonale céphalique (mesurée par le côté, de

l'occiput à la bouche). (La largeur de la tête se

mesure naturellement par la face dorsale ou
ventrale.)

(Dans le genre Acerentomon.) Mesuré en vue de

côté; limite proximale: immédiatement en avant

des bases des premiers poils céphaliques.

Crête dorsale.

Distance de l'extrémité à la base dorsale (et non
selon la crête interne !).

Rapports.

Abréviations utilisées par différents auteurs:
Ll == Longueur divisée par la largeur de la tête,

LR = Longueur de la tête divisée par la longueur du rostre,

TR = Longueur du tarse I divisée par la longueur de la griffe I (!).

Préparation. —J'obtins l'étalement des Protoures par le

chauffage ménagé dans l'acide lactique. Ce liquide me sert aussi

pour les préparations définitives.
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Ma reconnaissance va à mon collègue, M. le Dr E. Dottrens,
qui a bien voulu revoir mon manuscrit français et calquer plusieurs

de mes dessins.

A. CLEF DE DÉTERMINATION

des genres, espèces et sous-espèces trouvés en suisse.

Genres:

1. Pattes rudimentaires des trois premiers segments abdominaux
(I-III) biarticulées (grande coxa et petit télopodite). Méso- et

métathorax pourvus de stigmates . . . Eosentomon Berlese

—Pattes rudimentaires I et II biarticulées, patte III uni-

articulée et beaucoup plus petite. Stigmates absents.

Proturentomon Silvestri

—Patte rudimentaire I biarticulée, II et III uniarticulées, petites.

Stigmates absents (Acerentominae Womersley 1927«) . . 2

2. Labre petit ou invisible Acerentulus Berlese

—Labre prolongé en rostre Acerentomon Silvestri.

Une seule espèce jusqu'à présent en Suisse: doderoi Silv.

Genre Eosentomon Berl.

1. Tergite VII avec une rangée antérieure de 4 poils (sans compter

les 2+2 poils pleuraux disposés l'un devant l'autre); tergite VI

avec une rangée antérieure de 8 poils (fig. 1).

E. armatum Stach

- Tergite VII. . . 2 poils; tergite VI. . . 6 poils.

E. armatum delicatum n. subsp.

Genre Proturentomon Silv.

1. Taille environ 600-900 \i. 2 poils par rangée antérieure sur les

tergites I-VI, tergite VII sans rangée antérieure.

P. minimum (Berlese)

- Taille environ 1500 \x. 6 poils par rangée antérieure sur les

tergites l-YIII P. montanum n. sp.
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Genre Acerentulus Berl.

1. Tarse I dépourvu de sensille en massue.

A. filisensillatus n. sp.

—Une sensille en massue implantée dans le premier tiers de la

face dorsale du tarse I 2

2. Tarse I ne dépassant pas 80 \± de longueur. Pleurite IX avec

2 poils. Sternite VIII sans poils au bord postérieur.

A. tiarneus Berl.

—Tarse I dépassant 90 \i de longueur. Pleurite IX avec 1 poil.

Sternite VIII avec 2 poils au bord postérieur a)

a) Tergite VII: rangée antérieure de 6 poils; rangée posté-

rieure de 16 poils A. con finis aureus Ionesco.

—... 4 poils; ... 14 poils (les microchètes entre les paires

médiales-submédiales 1 des macrochètes manquent . . b)

b) Tergite VIII : rangée moyenne de 8 poils, les poils

médiaux de cette rangée sont de tous les poils de ce tergite

les plus rapprochés de la médiane (fig. 6).

A. con finis con finis Berl.

—... 6 poils; les poils médiaux de la rangée anté-
rieure spnt les plus rapprochés de la médiane.

A. con finis alpinus n. subsp.

B. DESCRIPTIONS ET DIAGXOSES

Famille Eosentomidae Berlese 1909.

Genre Eosentomon Berlese 1908a, 1909.

Eosentomon armatum Stach 1927, era. Strenzke 1942.

(Fig. 1)

DlAGNOSE DIFFÉRENTIELLE.

1. Pseudoculi bien développés —
rudimentaires ou manquants (?): jabanicum Berlese 1912, Java.

1 Médian = sur la médiane; médial — le plus rapproché de la médiane.
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Fig. 1. Fig. 2. Fig. 3.

Fig. 1.

Eosentomon armatum Stach.

Chétotaxie: les deux poils qui manquent à la subsp. delicatum n.

sont dessinés avec leur fossette d'insertion.

Fig. 2.

Proture n tonton minimum (Berl.).

Chétotaxie. Tarse I, face externe.

Fig. 3.

Proturentomon montanum n. sp.

Chétotaxie. Tarse I, face externe. Armure génitale mâle.
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Fig. 4. Fig. 5. Fig. 6.

Fig. 4.

Acerentulus filisens Hiatus n. sp.

Chétotaxie: poils variables en pointillé. Tarse I, face externe.
Armure génitale mâle et femelle.

Fig. 5.

Acerentulus tiarneus Berl.

Chétotaxie. Tarse I, face externe.

Fig. 6.

Acerentulus confinis Berl.

Chétotaxie: les deux poils supplémentaires de subsp. aureus Ionesco en poin-
tillé; le poil manquant à subsp. alpinus n. dessiné avec sa fossette
d'insertion. Tarse I, face interne.
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2. Tarse I avec sensille en lancette insérée à la base dorsale de la

griffe —
sans: transitorium Berlese 1908a, 1909, Ionesco 1930 o, Womersley
1927 6 et ribagai Berlese 1909, Ionesco 1930a, 1937 6, Europe.

3. Tarse III avec épine subapicale dorsale, peu marquée —
sans ou ayant passé inaperçu: germanicum Prell 1912, Allemagne 1

,

westralensis Womersley 1932 et swani Womersley 1932, Australie.

4. Sternites IX et X chacun avec une rangée de 4 poils —
6: spinosum Strenzke 1942, Allemagne N et forsshindi Ionesco 19376,

Suède.

Description complémentaire. — Longueur totale: 1100-

1450 ii. Tête: 120-152 p de long sur 90-100 y. de large. Pseudo-

culus: 10-16 fx. Tarse I: 95-112 p. Griffe I: 15-21 fx. L'appendice

empodial atteint les trois quarts de la griffe I. Distance entre la

sensille claviforme dorsale et la base tarsale: 45-50 (jl. Chétotaxie:

voir figure 1. En outre, conformité avec les figures: 1° de Prell

(1913a, pour Eos. germanicum); 2° de Handschin (1920, tarse I,

fig. 6, et armure génitale, fig. 7, pour Eos. ribagai E. H. nec Ber-

lese); 3° de Strenzke (1942, tarse III, fig. 2) 2
.

Stations. - - Habitant assez régulier des sols plus ou moins

acides du Jura, du Plateau et des Alpes suisses: forêts artificielles

et naturelles de résineux, forêts de feuillus avec tendance à l'acidi-

fication du sol; tourbière à sphaigne. Dans le Jura jusqu'à 1200 m.;

dans les Alpes, trouvé jusqu'à la limite de la forêt. Probablement

dans toute l'Europe centrale.

Eosentomon armatum d el i ç at u m n . s u b s p .

Diffère de la forme principale par l'absence d'une paire

de poils sur chacun des tergites VI et VII (voir clefs et fig. 1) et

1 Nous devons à Prell (1913a) une belle monographie morphologique
de cette espèce. Mais nous manquons de certains détails descriptifs pour lui

assigner une place assurée dans la systématique, soit: épine dorsale de tarse III,

chétotaxie des tergites V a VIII et des sternites IX et X. J'ai de sérieuses

appréhensions que cette forme soit identique à E. armatum. Souhaitons que

les « types » ne viennent jamais confirmer ce soupçon et nous bouleverser la

nomenclature (priorité !).

2 Les différences avec le dessin de Stach (1927) du tarse I proviennent

vraisemblablement de la mauvaise conservation de l'unique exemplaire dont

disposait cet auteur.
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par les dimensions, en moyenne, un peu plus faibles (taille 1050-

1300 [x).

Minimes, il est vrai, ces caractères importent par leur constance

et leur coïncidence. J'ai trouvé de très rares spécimens intermé-

diaires: un individu avec les poils d'armatum sur tergite VII, de

delicatum sur tergite VI ; un autre portant le poil typique pour

armatum seulement sur la moitié gauche du tergite VI. Ces excep-

tions ne font que confirmer la règle de la constance chétotaxique

pour une espèce donnée.

La présente sous-espèce ne se rencontre pas dans les mêmes
stations que l'espèce principale, sauf dans les rares biotopes inter-

médiaires. Car la nouvelle forme préfère nettement les terrains

riches en calcaire: prairies et forêts de feuillus. Dans le Jura (jus-

qu'à 1300 m.) et sur le Plateau suisse, c'est le Protoure le plus

commun, mais il ne manque pas dans les Alpes (val Plavna, Parc

national, 2500 m., caussinet de Silène acaulis, calcaire). Vit même
dans le sol de stations xérothermiques comme les éboulis calcaires,

couverts de buis, au-dessus de Waldenburg (Baie-Campagne).

.Types: un holotype monté sur lame et plusieurs paratypes

en alcool déposés au Muséum de Genève. Provenance : Aire-

la-Ville (canton de Genève), altitude environ 380 m., forêts de

feuillus et prairies..

Famille Acerentomidae Silvestri 1907, Berlese 1909.

Genre Proturentomon Silvestri 1909, Bagnall 1936.

Syn. : Paraentomon Womersley 1927 a,

Meroentomon Womersley 1927 a.

Proturentomon minimum (Berlese 1908a, 1909).

(Fig. 2.)

Syn.: Paraentomon clevedonense Womerslev 1927a (svn. d'après
Bagnall 1936).

DlAGXOSE DIFFÉRENTIELLE.

Tergite I à VI avec rangée antérieure de 2 petits poils —
le seul tergite VIII avec rangée antérieure de poils: tliienemanni
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Strenzke 1942 [Subgen. Protentulus Str.], Allemagne N, et perpusillum 1

Berlese 1909, Italie, ? Amérique N.

Description. —Longueur totale: 620-900 \l. Tête: environ

100 [a sur 55 \l. Pseudoculus: 8-10 (jl. Tarse I: 40-50 pi, caractérisé

par la présence de plusieurs poils sensoriels renflés. Griffe 1 : 14-16 ijl.

Griffes I et III avec une dent interne et une externe. Tergite VIII

sans bande striée, mais avec peignes 2 à environ 7 petites dents.

Pour le reste, voir figure 2.

Stations. —Espèce très rare. Bâle, altitude 320 m., prairie

artificielle sèche, sur loess. Salvia pratensis; nid de Lasius flavus.

30.7.42, un exemplaire. —Blauen (Jura soleurois), altitude 600 m.,

pâturage ensoleillé très sec, sur calcaire. 6.9.42, dans un cas. un

exemplaire, et dans l'échantillon de la partie la plus chèce, plu-

sieurs exemplaires. —Toss (près Winterthur), altitude 530 m., pente

ensoleillée sèche, lisière de forêt, pins, viornes, troènes, chênes,

un exemplaire.

Connu d'Italie, d'Angleterre et d'Allemagne.

Proturentomon mo n t a n u ni n . s p .

(Fig. 3.)

DlAGNOSE DIFFÉRENTIELLE.

1. Sternite VII avec une rangée antérieure de 4 poils et une rangée

postérieure de 8 poils, dont les 4 internes plus petits -

r. ant. 6, r. post. 7 poils, dont 3 petits: carpaticum Ionesco 1930 a,

Roumanie.

2. Les poils de la paire médiale de la rangée postérieure des ter-

gites I à VI sont sensiblement plus petits que ceux de la sub-

médiale. Tergite VII, rangée postérieure: un microchète entre

chaque paire de macrochètes —
... pas plus petits. Un microchète seulement entre les macrochètes

médiaux et submédiaux: helenicum Ionesco 1933, Grèce.

1 Espèce placée provisoirement dans ce genre. Suivant Ewing 1940,

p. 517), qui lui assigne un genre à part (Microentomon ), elle aurait les appen-
dices abdominaux II uniarticulés, ce qui la rapprocherait des Acerehtulus. Il

faut attendre confirmation.
2 Berlese les dit absents, mais il les dessine dans sa ligure 10.
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Description. —Longueur totale: 1500-1550 [i. Tête: 190 [i

de long sur 98 [i de large, labre prolongé en petite dent triangulaire

de 12 fi. de long (compris dans la longueur de la tête). Pseudoculus:

17 (jl. Poils fronto-médiaux : 10 [x, les occipitaux: 20 [i; distance

entre les pseudoculi 53 [i. Tarse 1 : 102 [x, griffe 1 : 30-33 pi, appen-

dice empodial: 3 y.. Sensilles du tarse filiformes, la première, qui

est courte, à 40 [i de la base du tarse; les plus longs poils tarsaux:

50 [x. Griffes II et III fortes, avec une dent interne et une externe,

leur appendice empodial atteignant le niveau de la dent interne.

Tergite VIII sans bande striée, mais avec peignes distincts.

Affinité. —
- L'espèce parait très voisine de P. helenicum

décrite par Ionesco (1933). Il est vrai que les premiers travaux

de cet auteur contiennent de nombreuses inexactitudes quant à

la chétotaxie. Mais je constate des différences qui dépassent les

possibilités d'erreur.

Stations. —Passwang (Jura bâlois), 930 m., pâturage maigre

avec gentianes jaunes, sol calcaire, 13.7.41, quelques exemplaires.

—Bolchen (Jura bâlois), 990 m., pâturage sec, sol calcaire, 20.10.40,

plusieurs exemplaires. —Echallens (Vaud), 650 m., forêt artifî-

fîcielle de sapins, pente N. Equisetum hiemale et mousses, sable,

18.4.42, un exemplaire.

Types. —Un holotype monté sur lame et quelques paratypes en

alcool déposés au Muséum de Genève. Provenance : Bolchen.

Genre Acerentulus Berlese 1908&.

Acerentulus fil i s'en s Hiatus n. sp. 1

(Fig. 4.)

Justification. - - Dans l'Ancien Monde on n'a pas signalé

d'autre espèce dépourvue de sensille en massue sur le tarse I. En
Amérique, cette particularité paraît se retrouver sur deux espèces:

aureitarsus Ewing 1940 (apodèmes transversaux de l'abdomen

1 (Note pendant la correction:) C'est probablement la race géographique
dont parle Condé {Rev. jranç. Ent., 1944, p. 40) à propos de sa nouvelle espèce
.4. remyi. J'ai malheureusement reçu ce travail trop tard. L'holotype de ma
forme porte 6 poils dans la rangée antérieure du tergite VI ; tarse I 82
griffe I 33 y..
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incolores) et oculatus Ewing 1921 b (dessus de la tête avec six sutures

transversales).

Description. —Longueur totale: 900-1150 pi. Bien chitinisé,

tout le corps jaunâtre. Tête: 145 \i sur 70-80 fi., dessus sans sutures.

Pseudoculus ovale, 7 sur 9 u.. Tarse : 85-100 [a, griffe I: 30-40 \l

de long et 3 [x de large, un peu élargie au milieu. Le plus long poil

tarsal (distal externe): 56 \l. Sensille dorsale filiforme, régulièrement

courbée, 16-22 \l de long et insérée à une distance de 38-42 \l de

la base du tarse. Une autre sensille, beaucoup plus petite, en lan-

cette, à 20 ji. de l'apex du prétarse. Appendice empodial: 5 fx, droit.

Griffes II et III avec une dent interne et une externe. Tergite VIII

avec une bande striée et peignes d'une dizaine de dents. Chéto-

taxie caractéristique, surtout dans les rangées antérieures des

tergites V à VII. Les poils médiaux de la rangée antérieure du

tergite VI manquent souvent. De rares spécimens montrent une

deuxième paire, médiale, de poils à la rangée antérieure du ter-

gite VII (voir fig. 4).

Stations. —Quant à sa fréquence, c'est chez nous la troisième

espèce, après Eosentomon armatum et Acerentulus confinis. Jura,

Plateau et Alpes, le plus souvent dans diverses forêts: vallée de

la Birse (Bâle), 300 m., forêt de charmes. —Querceto-Carpineta

du canton de Genève (400 m.). —Hêtraies et forêts d'épicéas du

Jura bâlois (500-1200 m.). —Stanserhorn, 1880 m., Alnetum viridis

sur versant N. —Oberland bernois, 1700 m., sous Rhododendron

hirsutum dans pâturage. - - Une seule fois dans pâturage ouvert

(Bolchen, 990 m., avec Proturentomon montanum). —Accompagne
parfois Acerentulus confinis confinis.

Types. —
- Un holotype monté sur lame et quelques paratypes

en alcool déposés au Muséum de Genève. Provenance :

Versoix, 400 m. (canton de Genève), hêtraie de la pente dans la

réserve du Faisan.

Acerentulus tiarneus Berlese 1908/), 1909.

(Fig. 5.)

Diagnose différentielle (par rapport aux espèces dont I»
1

tarse I ne dépasse pas 80 (jl de longueur).
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1. Tarse I: 70-80 [l
—

n'atteignant pas 60 [jl: perpusilliis Berlese 1909 Italie; australensis

et westralensis Womersley 1932, Australie.

2. Styles apicaux de l'armure génitale femelle triangulaires, ter-

minés en épine —
subcvlindriques, terminés en petites pointes: cephalotes Berlese 1908a,

1909, Italie, cf. fig. 101 et 104 de Berlese 1909.

3. Rapport longueur tarse I sur longueur griffe I == 3,2-3,8 —
3,0: tristani Silvestri 1938, Costa- Rica; iillyardi Womersley 1932'

Australie
;

4,0: capensis Womersley 1931, Afrique S; travassosi Silvestri 1938,

Brésil.

4. Apodèmes transversaux de l'abdomen faiblement courbés —
fortement courbés: gracilis Berlese 19086, 1909, Italie, ? Angleterre,

? Allemagne; cf. fig. 78 et 79 de Berlese 1909 2
.

5. Tergite VII: rangée postérieure avec 14 poils —
16 poils, chaque macrochète accompagné latéralement d'un micro-

chète: tragârdhi Ionesco 19376, Suède.

Description. — Longueur totale: 930 fx (exemplaire de

Reichenbach) et 1050 fx (exemplaire du Valais). Tête: 110 fx sur

65 (X (?). Pseudoculus: 9 [x. Chitinisation faible, seuls les neuf der-

niers segments ont des traces de teinte jaune. Tarse I: 73-80 [x.

Griffe 1 : 20-25 [x. Sensille en massue : 9 ;x de long et à 22 jx de la

base du tarse, accompagnée d'une sensille spiniforme, qui lui est

interne, de 12 jx de long; une petite sensille plus distale. Griffes II

et III avec une dent interne et une externe. Tergite VIII avec une
bande striée et des peignes. Armure génitale femelle correspond à

la figure de Berlese (1909), styles triangulaires, terminés en épines.

Chétotaxie, voir figure 5; le poil médial antérieur du tergite VII
a été vu, dans les deux cas observés, légèrement asymétrique (d'un

côté seulement ou médian ?).

Stations. —Forêt de pins sur Reichenbach (Oberland bernois,

900 m.), pente NE, 11.6.43, un adulte, quelques jeunes. —Sion

1 Genre douteux, voir note 1, page 522.
2 Dans l'explication des figures, Berlese (1909), par erreur, appelle cette

espèce « mediocris » !
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(Valais), à l'ombre de la ruine de Tourbillon, 550 m., prairie ni

sue, sol graveleux, 30.8.42, quelques spécimens.

Remarques. —Mes formes accusent bien les caractères relevés

comme caractéristiques par Berlese pour Ac. tiarneus, soit:

chitinisation faible, apodèmes peu courbés, habitat dans les Alpes.

Je n'ai également trouvé que des femelles, mais de dimensions un

peu plus petites que sur les spécimens italiens.

Berlese (1909) déclare incidemment (appendice, p. 167) que

les Ac. tiarneus, gracilis et cephalotes manqueraient de peignes au

tergite VIII. (Il les signale cependant comme «bien conformés»

dans la description originale d'ic. cephalotes (1908a; cf. note 1,

page 522.) Sur mes exemplaires ces peignes sont présents, mais

par suite de leur position latérale, leur faible chitinisation et leurs

dents courtes, ils restent invisibles ou presque, du moins en examen
dorsal; et c'est dans cette position que Berlese a généralement

figuré les Protoures. On peut donc admettre qu'il s'agit d'une diffé-

rence apparente. Je ne m'y arrête pas plus qu'à des divergences

dans la chétotaxie, à laquelle Berlese n'a pas attaché une impor-

tance taxonomique.

Divers auteurs européens signalent cette espèce. Je doute qu'ils

aient eu affaire à la mêmeque Berlese. Seuls deux auteurs don-

nent des descriptions, d'ailleurs incomplètes, de spécimens qu'ils

attribuent à cette forme: 1° Handschin (1920): la préparation

microscopique m'a permis de déterminer Ac. filisensillatus n. sp.;

2° Strenzke (1942); la griffe de sa forme est relativement plus

longue et la sensille en massue s'implante plus distalement : la

chétotaxie du tergite VIII qu'il figure est différente. Personne n'a

encore donné d'autres détails chétotaxiques.

Les différences avec les espèces Ac. gracilis et tràgârdhi. impar-

faitement connues, ont besoin de précisions.

Berlese estime que cette espèce constitue un sous-genre à part

(Acerella Berlese 1909, p. 45).

Acerentulus confinis confinis (Berlese 1908a), 1909.

(Fig. 6.)

Di agnose différentielle (par rapport aux espèces à tarse I

dépassant 80 [X de long).
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1. Tarse I: 85-125 (x
—

132 [x: sexspinatus Womersley 1936, Australie;

135 [x: macrocephalus Ionesco 1933, Yougoslavie.

2. Sternite VIII avec 6 poils —
4 poils: muscorum Ionesco 1930a, Roumanie et occident alis Womersley
1932, Australie.

Description. - - Longueur totale: (1000)-1150-1500-(1600) fx.

Bien chitinisé, jaunâtre; s'étale difficilement, même dans l'acide

lactique chaud. Tête: (140)-155-160-(170) fx sur 75 jx, sans sutures

dorsales. Pseudoculus: 9-12 \i. Tarse I: (85)-110-125 (x
1

,
griffe I:

(21)-26-32-(36) [x, large de 3 y.. Appendice empodial: 3-4 [x, droit.

Sensille en massue, 8-12 y. de long, distante de 24-28 y. de la base

du tarse. Un peu plus haut une sensille dorso-interne, filiforme.

Griffes II et III avec une dent interne et une externe. Apodèmes
transversaux des tergites courbés, sur les segments V à VII bifur-

qués. Armure génitale femelle commefigurée par Berlese (fig. 101).

Chétotaxie, voir fig. 6; le poil latéral des rangées antérieures des

tergites II à V déplacé en arrière des autres de cette rangée.

Stations. —C'est l'espèce-type du genre et c'est la plus fré-

quente. —Bâle, prés secs. —Vallée inférieure de la Birse, jeune

hêtraie, 290 m. —Schaffhouse. —Très répandue dans le Jura

bâlois (360-1000 m.), forêts de feuillus et de résineux, pâturages. —
Forêts mixtes du Plateau suisse (Argovie, 500 m., Berne, 1000 m.).

—Stanstaad (lac des Quatre-Cantons, 440 m.), hêtraie. —Grisons:

Scanfs, 1680 m., prairies; Il Fuorn, 1800 m., prairie grasse; Val del

Botsch, 2200 m., éboulis calcaires humides.

Acerentiihis con finis a l p i n u s n. subsp.

Caractères distinctifs. —Diffère de la race principale par

l'absence de la paire médiale des poils de la rangée moyenne sur le

tergite VII et par l'habitat.

1 L'observation de cette grande variabilité détruit un préjugé fâcheux
dans la systématique des Protoures. La constance des mesures et des rapports
n'est pas plus marquée dans cet ordre pu'ailleurs et leur amplitude varie elle-

mêmeavec les espèces.
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Détails descriptifs. Longueur totale: 1050-1150 fx.

Tarse I:
(

107)- 1 12- 127 y.. Griffe I: (23)-25-30 [l. Sensille en massue
distante de 24-38 ix de la base du tarse.

Stations. —Le plus commun des Protoures de la Basse-

Engadine (Grisons), altitude 1750-2600 m. Exclusivement dans

des sols plus ou moins acides, surtout forestiers où il remplace la

race principale qui, à ces altitudes, vit uniquement dans les sols

alcalins. Une seule fois, j'ai trouvé les deux races ensemble: souche

de pin pourri, bois jaune en décomposition, sommet de Plan Possa

(Parc national, 1900 m.).

Types. - - Un holotype monté sur lame et des paratypes en

alcool déposés au Muséum de Genève; des paratypes seront envoyés

aussi au Musée du Parc national à Coire. Provenances :

1° Holotype: Scanfs, pente du Murtarol, 1750 m., forêt d'épicéas^

de mélèzes et de pins, humus acide; 2° Paratypes: God del Fuorn^

Parc national, 1800 m., forêt de pins de montagne et de mélèzes.

Caractères distinctifs. —Diffère de la race principale par

la chétotaxie du tergite VII (voir clef et fig. 6), par la distance

entre la sensille en massue du tarse I de la base de ce tarse (33-35 u

contre 24-28 tx) et par l'habitat.

Remarques. —On constatera des différences entre mes don-

nées chétotaxiques et celles de Ionesco (1930a). Mais, en 1934, cet

auteur reconnaît d'une façon générale que ses descriptions anté-

rieures « ne sont pas exactes », et il décrit en détail la chétotaxie

qu'il considère comme typique et constante pour le genre Aceren-

tulus. C'est là une idée préconçue, et d'ailleurs Ionesco n'indique

pas sur quelle espèce se fonde cette description. 11 est toutefois

fort probable qu'il s'agit d'Ac. aureus, « l'espèce à' Acerentulus la pins

fréquente » (Ionesco 1930a, p. 5). C'est là-dessus que je me base.

Détails descriptifs: Echantillons de

Acerentulus con finis aureus Ionesco 1930.

Acerentulus aureus Ionesco 1930a.

Bâle Genève

Longueur totale

Tarse I . . . .

Griffe I . . . .

1375-1400 [x

120-125 ix

23
(
x

1550-1600 fx

LOS |x

28-29 fi
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Stations. —Baie, 280 m., prairie, sous-sol graveleux, un

exemplaire; terre de jardin, un exemplaire. —Canton de Genève:

Versoix, 420 m., aulnaie, plusieurs exemplaires; Verbois, 360 m.,

bosquet de saules, robinias et Hippophae, sol sablonneux, plusieurs

exemplaires.

D'après Ionesco, dans des forêts de feuillus en Roumanie

(850 m.) et Yougoslavie (1050-1100 m.).

Remarque. —On voit que c'est, à l'heure actuelle, la forme

la plus problématique de notre faune, les spécimens étant peu

fréquents et disparates.

Genre Acerentomon Silvestri 1907.

Acerentomon doderoi Silvestri 1907.

(Fig. 7.)

Berlese 1909, Strenzke 1942.

Diagnose différentielle:

A. D'après la longueur relative du rostre.

1. Rapport longueur tête sur longueur rostre = 3,6-4,5 —
2,8-2,95: nemorale Womersley 1927a, Angleterre et

var. maximum Strenzke 1942, Allemagne.
3,2-3,4: pinus Womersley 1928a, Angleterre et

gallicum Ionesco 1933, France.

4,7-6,33: affine Bagnall 1913, Womersley 1927a;
oblongum Womersley 1927a, Angleterre;

robustum et mesorhinus Ionesco 1930a, Roumanie; cam-
pestre, romanicum et quereinum Ionesco 1932a, Rou-
manie; balcanicum et barei Ionesco 1933, Yougoslavie.

6.4- 6,8: metarhinus WT

omersley 1928a, Ionesco 1932a, Angleterre,

Roumanie.
8.5- 9,3: microrhinus Berlese 1909, Ionesco 1938a, Italie, Roumanie.

2. Les autres espèces rentrant dans cette catégorie sont:

maximum, variation, hayei, hyalinum Ionesco 1933, France; nippon
Yosii 1938, Japon; bagnalli Womersley 1927a, Angleterre et agrorum
Womersley 1928a, Grande-Bretagne.

Sauf la dernière, imparfaitement connue, elles peuvent être

classées à l'aide du tableau ci-dessous:
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B. D\iprès la chétotaxie abdominale 1 (pour les espèces où celle-ci est

connue).

a) Tergites II à VI sans poils médians —
avec poils médians dans les rangées antérieures

et postérieures: nippon Yosii 1938, Japon.

b) Tergite VII sans poil médian —
un petit poil médian postérieur; poils ex-

ternes de la rangée antérieure rapprochés du
bord antérieur: gallicum, maximum, varia-

tum, hayei. hyalinum Ionesco 1933. France.

c) Sternite I avec 4 poils dans la rangée

postérieure —
3 poils: ba°nali. nemorale\Xom?YÛex 1927a,

Angleterre.

d) Sternite VIII avec 2 poils postérieurs —
sans poils: balcanicum, barei Ionesco 1933;

robustum Ionesco 1930a; quercinum. cam-

pestre, rojnanicum Ionesco 1932a, Balkans.

Description. —Longueur totale: 1400-

1500 (x (Strenzke: 1890-1960
f
x). Chitini-

sation forte. Tète: 180-200 a sur 110 fx.

Bostre : 42-45 ;x, dépassé par les palpes la-

biaux (tête: rostre = 4,2-4,4: 1). Pseudocu-

lus: 9-11 [x. Soies fronto-médianes : 40 u., les

occipitales: 18 fx. Tarse I: 100-125 u., griffe I:

37-45 y. (tarse: griffe = 2,7-3,0: 1); les plus

longues soies tarsales (distales): 65 [x. Ap-

pendice empodial: 3 u.. Une sensille dorsale

en massue : 13 fx de long et insérée à 42-48 tx

/

1 Ce classement est tenté ici pour la première
fois. Le résultat est un groupement géographique,
ce qui semble parler en faveur de l'utilité du carac-

tère employé.

Fie. 7.

Acerentomon doderoi Silv.

Chrtotaxie : poils supplémentaires inconstante
en pointillé.

Tarse I, face externe.
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de la base du tarse; une autre en lancette plus distale. Griffe II

et III avec une dent interne et une externe. L'armure génitale

du mâle conforme à la figure de Berlese. Chétotaxie, voir figure 7;

anomalies observées: le sternite III porte quelquefois la même
rangée antérieure que les sternites IV à VI. Tergite VII quelque-

fois avec un poil supplémentaire latéral entre les deux rangées.

Stations. —Forêts, surtout de résineux, du Jura, 420-950 m. :

Blauen, Fringeli, hêtraies; Rehhag, Weissenstein, Reigoldswil,

forêts de pins, d'épicéas ou de sapins, sols acides.

C'est l'espèce-type du genre, la plus fréquemment signalée.
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